
Après avoir perdu sa place
de titulaire l’année dernière,
Cedric Si Mohamed est redeve-
nu le numéro un cette saison
dans la cage béjaouie où il
enchaîne les belles prestations
à l’image de son équipe qui
vient de trébucher face à la lan-
terne rouge mais qui pourrait
repartir à la conquête du titre si
elle négocie bien ses deux pro-
chaines rencontres à domicile
contre l’ESS et l’ASO, deux out-
siders en puissance. Entretien
franc avec un gardien bondis-
sant.

Le Soir d’Algérie : Content
d’avoir retrouvé la sélection
lors du stage des gardiens de
but ?

Cedric Si Mohamed : Bien
sûr, et je pense que ce sont des
stages très bénéfiques. Ça nous a
permis de nous retrouver et de
voir un peu où on en était.

Que pensez-vous de cette
nouveauté qui consiste à
regrouper uniquement les gar-
diens ?

C’est une excellente initiative.
Personnellement, cela m’a permis
de me juger et de voir où je me
situais par rapport aux autres gar-
diens de but.

Quel est votre avis sur vous-
même ?

Je considère que je suis très
bien et au top de ma forme.

Quand Kaoua a déclaré que
Chaouchi était le numéro un,
est-ce que cela vous a quelque
peu déstabilisé ?

Non pas du tout. Kaoua est
libre de porter un jugement, mais
personnellement, cela ne m’a pas
du tout déstabilisé.

Si l’on considère que
M’bolhi est intouchable et que
Chaouchi est le numéro un en
Algérie, il ne reste plus qu’une
place à prendre ?

C’est vous qui le dites. Pour
moi, il n’y a pas d’intouchables.
Moi, j’ai participé aux stages et j’ai
essayé de prouver au sélection-
neur que j’avais le potentiel pour
accrocher une de ces trois places.

Pensez-vous être un jour le
numéro un ?

Je ferai tout pour l’être un jour,
mais c’est au sélectionneur de
décider. Bien sûr, il faudrait que je

parvienne à le convaincre mais
c’est lui le seul décideur.

Lorsque Menad était le
coach de Béjaïa, vous aviez
perdu votre place de titulaire au
profit de Djabaret. Vous aviez
un problème avec Menad ?

J’avais eu une discussion
franche avec Menad mais il n’y a
jamais eu de problème avec lui.
Ensuite, j’ai pris du recul puis j’ai
resigné pour deux ans avec le
club et aujourd’hui, l’objectif est
de garder cette place de titulaire.

Vous êtes le seul joueur
sélectionné de la JSMB.
Croyez-vous que d’autres de
vos co-équipiers mériteraient
d’avoir leur chance ?

Je pense qu’il y en a au moins
deux qui mériteraient d’aller en
sélection.

A qui pensez-vous ?
Je ne veux pas vous donner

de noms pour ne pas décevoir les
autres coéquipiers.

La JSMB est en haut du
tableau à quatre points des lea-
ders. Béjaïa peut-elle jouer le
titre ?

On aimerait bien aller chercher
le titre mais je crois qu’il faut
attendre la fin de la semaine pro-
chaine pour se faire une idée vu
que nous allons recevoir deux fois
à domicile des concurrents
directs.

Justement, vous recevez
l’ESS puis l’ASO. Cela pourrait
représenter un tournant pour la
JSMB ?

Oui, tout à fait. Si on arrive à
remporter ces deux rencontres,
malgré l’échec face au NAHD et le

fait que les Sétifiens ont eu 24
heures de plus pour récupérer, on
va essayer de bien récupérer et
on jouera face à Sétif pour rem-
porter les trois points coûte que
coûte. Puis, on tentera de rééditer
le coup contre les Chélifiens
samedi prochain. Si on glane les
six points, alors Béjaïa pourra
jouer le titre certainement.

Il y a de la pression ?
Oui, énormément, mais c’est

plus passionnant de jouer avec de
la pression pour le haut du classe-
ment que de se retrouver dans le
ventre mou du championnat.

Les supporters béjaouis ne
vous pardonneront jamais de
vous rater contre l’ESS et
l’ASO.

C’est certain. On va jouer
devant des gradins archi-pleins et
on n’aura pas le droit de décevoir
nos nombreux supporters. C’est
motivant et à nous de démontrer
qu’on est les meilleurs.

Bientôt la Ligue des cham-
pions qui pompe de l'énergie.
Ne craignez-vous pas la fatigue
avec un championnat mara-
thon ?

On a un effectif assez étoffé
qui peut nous permettre de jouer
sur les deux tableaux. De toute
façon, on a l’habitude des longs
déplacements et puis c’est exal-
tant de jouer une compétition afri-
caine aussi prestigieuse.

Et quel est l’objectif dans
cette Champion’s league ?

Pour une première participa-
tion, on aimerait bien atteindre les
poules. C’est un objectif raison-
nable et ce serait déjà formidable.
Mais ce sera très difficile parce
qu’on va d’abord se mesurer aux
Tchadiens et en cas de qualifica-
tion, on aura les Camerounais au
menu. Bon, l’avantage c’est que
l’on va disputer le premier match
aller à l’extérieur.

On dit que pour aller loin en
Coupe d’Afrique, un club doit
avoir un excellent gardien de
but ?

Je suis d’accord. Dans le foot-
ball moderne, le rôle du gardien
de but est devenu primordial.
C’est le joueur qui rassure une
défense. D’ailleurs, les grands
clubs actuels se soucient toujours
d’avoir un très bon portier. Il y a
l’exemple de Casillas au Real, de
Valdez au Barça ou de Buffon à la
Juventus.

Quel est votre modèle
comme gardien de but ?

J’ai toujours admiré Bernard
Lama, l’ancien gardien du PSG et
de l’équipe de France.

Propos recueillis par H. B.
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FOOTBALL TTRRAANNSSFFEERRTT
Fiorentina insiste 

pour recruter Yebda 
Le club italien de la

Fiorentina (Serie A),
serait sur le point de s'at-
tacher les services du
milieu international algé-
rien du FC Grenade
(Liga espagnole),
Hassan Yebda, à 48
heures de la clôture de la
période des transferts
d'hiver (mercato), a rap-
porté dimanche le quoti-
dien italien La Nazione.
Les dirigeants de La
«Viola» sont en train de
mener une véritable
course contre la montre
pour concrétiser la tran-
saction, précise la même
source. La direction de la Fiorentina a jeté son dévolu sur l'internatio-
nal algérien pour renforcer le milieu défensif de l'équipe. Yebda, a déjà
eu une expérience réussie en Italie, pendant une saison au sein de la
SSC Naples, avec lequel il s'est qualifié pour la Ligue des champions.
Le milieu international algérien a avoué n'avoir pas été «à la hauteur»
depuis qu'il a rejoint, l'été dernier, le club espagnol de Grenade promu
en Liga cette saison. «Je ne suis pas encore au top de mon niveau,
non seulement je n'ai pas effectué une préparation d'intersaison adé-
quate, mais je n'ai pas été épargné aussi par les blessures à répéti-
tion», a-t-il indiqué à la presse locale. Le milieu de terrain des Verts
avait rejoint la formation de Grenade dans les derniers jours précédant
la clôture du marché des transferts estival, en signant un contrat de 3
ans. Son ex-club italien n'a pas voulu racheter son contrat de son club
d'origine, le Benfica Lisbonne (D 1/Portugal), alors que ce dernier s'est
montré peu emballé à l'idée de le récupérer.

Saïd Bouchouk signe
son contrat avec 

Al-Qadissiya 
L'attaquant international algérien du CA Batna, Saïd Bouchouk, a

signé samedi soir son contrat avec la formation d'Al-Qadissiya (Div 1
saoudienne de football), rapporte  la presse locale. Le CAB s'est mis
d'accord avec la direction d'Al-Qadissiya sur un prêt jusqu'à la fin de la
saison avec option d'achat.   Aux termes de ce transfert, le joueur per-
cevra la somme de 40 000 dollars alors que son club verra ses caisses
renflouer par 60 000 dollars, précise la même source. Le natif de Bir Al
Arch (Batna), devrait retourner à son club dès la fin du championnat
saoudien, prévue pour le 8 avril prochain.  Saïd Bouchouk (25 ans) est
le cinquième joueur algérien évoluant en Arabie saoudite, après Farid
Cheklam, Réda Benhadj, Ramzi Bourekba (Nadjran), et Hadj
Bouguèche (Ennasr Essaoudi). Bouchouk (25 ans), dont le contrat
avec le CAB court jusqu'en 2014, s'est illustré cette saison avec son
club, ce qui lui a valu une convocation en équipe nationale, à l'occasion
du match amical face à la Tunisie (1-0), disputé le 12 novembre der-
nier, sans pour autant faire son apparition. 

Aouedj retenu par 
le FC Bruges

L'attaquant international olympique algérien du MC Oran, Sid-
Ahmed Aouedj, a été retenu au sein de l'effectif du FC Bruges (D.I
belge) «en attendant l'entame des négociations», a révélé hier le pré-
sident de la SSPA/MCO, Youcef Djebbari.  «Aouedj a été retenu dans
l'effectif, après avoir réussi les tests et passé avec succès la tradition-
nelle visite médicale. Maintenant, nous allons passer à l'étape des
négociations et voir ce que la direction du FC Bruges va nous propo-
ser», a indiqué à l'APS le premier responsable du club phare de
l'ouest. Sid-Ahmed Aouedj se trouve depuis mercredi en Belgique, en
compagnie du dirigeant Krimo Hassani et son manager, en vue de
son transfert au FC Bruges. Le club de Bruges tient énormément à
engager Aouedj durant l'actuelle période des transferts hivernale,
pour remplacer l'un de ses attaquants, victime d'une blessure sérieu-
se.  Toutefois, le président de la SSPA/MCO estime que la signature
de Aouedj au FC Bruges dépendrait de l'évolution des pourparlers.
«Si nous constatons que l'offre financière est en deçà de nos espé-
rances, le joueur retournera chez nous, même si nous, en vérité, vou-
lons conclure ce transfert pour le bien de Aouedj et du club», a-t-il
souligné, précisant que «la piste de l'autre club belge, Anderlecht, est
écartée». Sid-Ahmed Aouedj s'est entraîné samedi avec le Espoirs
du FC Bruges, en attendant d'intégrer l'équipe fanion dès la signatu-
re de son contrat.  L'attaquant oranais avait pris part dernièrement
avec la sélection algérienne au premier Championnat d'Afrique des
moins de 23 ans au Maroc, où il avait réussi à taper dans l'œil des
agents de joueurs, présents sur place.  Le président du MCO, Youcef
Djebbari, s'était opposé, au départ, à son transfert en Belgique,
notamment en raison de la situation difficile de son équipe cette sai-
son (14e au classement de la Ligue 1), mais il s'est rétracté «pour ne
pas nuire à la carrière du joueur», s'était-il justifié.
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APRÈS LA RÉUNION D’URGENCE, HIER, DU CONSEIL
D’ADMINISTRATION DE LA JSK

Meziane Ighil démis 
de ses fonctions 

En effet, pour les «initiés»
des affaires du club kabyle, le
semblant de paix entre
Meziane Ighil et le staff diri-
geant n’était destiné qu’à
entretenir l’illusion que tout
était rentré dans l’ordre après
le coup de g… de l’entraîneur à
la fin du mois de décembre der-
nier et les remous qui en ont
résulté. Cette illusion de paix
retrouvée n’avait en fait cours
que jusqu’au moment où allait
arriver l’heure de la fracture
définitive, lorsque les diri-
geants auront de «bonnes» rai-
sons pour signifier à Ighil qu’il
était démis de ses fonctions.
C’est ce à quoi était destinée la
réunion d’urgence, hier après-
midi, du conseil d’administra-
tion de la société JSK. La défai-
te et la prise de bec avec un
dirigeant auront été les deux
«charges» retenues contre

Ighil dont le limogeage, dès
lors, ne faisait plus de doute,
comme tout Tizi le soupçonnait
dès le coup de sifflet final du
match de samedi. 

Pour pallier le départ d’Ighil,

il se disait hier en milieu
d’après-midi que la direction de
la barre technique de la JSK
sera confiée à Azzedine Aït-
Djoudi. Ce qui n’est pas une
surprise tant le nom de l’ex-

sélectionneur national des
Olympiques revenait sans dis-
continuer depuis le début de la
«mésentente» entre la direc-
tion du club et Ighil. 

A. M.

Serait-il écrit quelque
part que la JSK est
condamnée à subir au
moins une crise par sai-
son ? La toute dernière
en date, contrairement à
ce que certains pour-
raient croire, n’a pas vu
le jour tout juste après
la déconfiture de same-
di face au CRB. 

Ighil suivra le chemin de Soustara...

GHANA

Andre Ayew, lumière 
des Black Stars 

Milieu offensif, ailier,
attaquant, buteur, Andre
Ayew (22 ans) a sonné la
charge pour le Ghana
face au  Mali (2-0) samedi
en apportant envie et
énergie au sein d'un sec-
teur offensif  plutôt terne,
à l'image d'Asamoah
Gyan ou Sulley Muntari. 

Le joueur de Marseille a
obtenu le coup franc qui a per-
mis à Gyan d'ouvrir le score,
puis a doublé la mise sur une
action en solo, des crochets et
une  frappe puissante à ras du
poteau. Surtout, après des
débuts timides, il a donné du
souffle au Ghana, en provo-
quant, en perçant des
brèches, en donnant le tournis
aux Maliens qui accumulaient
les fautes sur lui. Il s'est démul-

tiplié sur tout le front offensif, à
droite comme à gauche,  n'hé-
sitant pas à revenir défendre,
même s'il s'est aussi montré
parfois gourmand en privilé-
giant le dribble à la passe. Le
trophée de l'homme du match
lui a été naturellement remis. 

Et il se rattrapait ainsi après
un premier match moyen face
au Botswana  (1-0), au diapa-
son de toute l'équipe. «J'avais
fait un bon premier match,
qu'on  a réussi à gagner, a-t-il
cependant dit après la deuxiè-
me rencontre.  Aujourd'hui,
l'équipe a fait un bon match, et
moi aussi. Je remercie mes
coéquipiers pour leurs efforts,
ce n'était pas du tout facile de
remporter ce  match.» 

Andre brille, Jordan bulle
Le fils de la légende Abedi

Pelé savourait ainsi une petite
revanche. «Beaucoup de gens
se sont interrogés après notre
victoire 1-0 contre le
Botswana, a-t-il relevé. Nous
avons prouvé que nous étions
une grande équipe en  Afrique,
mais il faut qu'on continue à le
prouver, rien n'est fait. Il faut
rester concentré et continuer à
se battre.» Et à croire leur
n°10, les Black Stars en gar-
dent sous la semelle. «Cette
performance nous donne plus
de confiance, nous fait croire
qu'on peut aller  plus loin,
avance-t-il. Nous n'avons pas

encore joué 100% de notre
football, on  peut faire mieux,
et nous progressons dans
cette compétition.»
Intéressant lors de la CAN-
2010 achevée en finale (défai-
te 1-0 face à  l'Egypte), révéla-
tion de la Coupe du monde
2010 (quart de finale), l'aîné
des  frères Ayew est en train
de devenir l'argument offensif
n°1 de l'attaque  ghanéenne,
même si Gyan en demeure le
buteur attitré. A Marseille,
Andre Ayew est également un
titulaire indiscutable depuis
son  retour de prêt au club en
2010. Il réalise une première
saison pleine (11 buts en 37
matches de L1) et semble parti
sur les mêmes bases lors de
l'exercice  actuel (6 buts en 17
matches de championnat). 

Son frère cadet Jordan, qui
évolue également à l'OM et
présente un profil  moins poly-
valent d'avant-centre pur jus, a
pour sa part davantage de
souci à se faire. Titulaire face
au Botswana, il avait fait une
prestation sans relief  avant
d'être remplacé par
Masawudu, qui a débuté face
au Mali à sa place. 

Et le sélectionneur Goran
Stevanovic lui a préféré Takyi à
l'heure de faire un  change-
ment offensif, pour dynamiser
les Black Stars... Mais Jordan
n'a que 20 ans, et le tournoi
n'est pas fini.

GABON
Probable retour
de Brou, joueurs
au repos contre

Tunisie
Le sélectionneur gabonais

Gernot Rohr, dont l'équipe est
déjà qualifiée pour les quarts
de finale, a affirmé qu'il vise la
première place du groupe face
à la Tunisie, qualifiée aussi,
mardi mais pourrait relancer
Moïse Brou Apanga, après sa
blessure et reposer des
joueurs. «Brou Apanga peut
postuler à un retour. Je pense
que je vais pouvoir l'intégrer.
Ceux qui sont très éprouvés, il
y a deux ou trois jeunes qui
ont pris des coups aussi. Il est
toujours possible de les laisser
souffler dans ce match-là,
même s'il est important de le
gagner», a affirmé Rohr, préci-
sant que le défenseur Henri
Junior Ndong (aucun match
joué) ne sera, une nouvelle
fois, pas apte. Brou Apanga
était le titulaire indiscutable de
la charnière centrale aux côtés
de Bruno Ecuelé Manga mais
une grave blessure à un
genou l'a écarté des terrains
pendant près de trois mois
avant que son retour au mois
de janvier ne soit perturbé par
une blessure aux adducteurs.
Il a disputé des matches de
préparation mais s'est blessé
avant le début de la CAN et a
été remplacé lors des deux
premiers matches par le jeune
Rémy Ebanega, champion
d'Afrique des moins de 23
ans. Rohr a mis l'accent sur la
récupération après la victoire
épique contre le Maroc (3-2) :
«Dans l'ensemble, les joueurs
sont en forme, ils l'on démon-
tré contre les Marocains.
Physiquement, ils sont bien
parce qu'ils sont allés crescen-
do dans ce match. Ils ont fait
beaucoup d'efforts pour courir
après ce but égalisateur, qui
est venu tard, et qui a déclen-
ché une fin de match assez
incroyable, mais ils ont laissé
quand même du jus, donc on
est là en ce moment sur la
récupération.»

Après l'entraînemenet, le
Gabon s'est déplacé à
Franceville où il rencontrera la
Tunisie, demain.

SOUDAN
La consolation de Mazda
L'équipe du Soudan a

«gagné le respect» en étant en
position de se qualifier pour les
quarts de finale de la CAN-
2012 lors de son troisième
match aujourd'hui face au
Burkina Faso, a estimé son
sélectionneur Mohammed
Abdullah Mazda, dimanche à
Bata. 

«Le Soudan était absent de
la CAN depuis 1976, et ne l'a
retrouvée qu'en 2008, sans
expérience (élimination au pre-
mier tour après trois défaites,
ndlr). Cette année, on a fait
mieux, et mon équipe a gagné
le respect», a dit l'entraîneur à
l'AFP. 

«Nous sommes encore
dans la course, a-t-il précisé.
Nous n'étions pas considérés
comme une équipe capable de
lutter pour les quarts jusqu'à la
fin. Nous avions fait de bons
matches contre le Sénégal, le
Gabon et la Tunisie avant la
CAN. On aurait pu faire mieux
contre la Côte d'Ivoire, on
aurait pu accrocher le nul, mais
c'était déjà une bonne perfor-

mance.» Le Soudan, battu 1-0
par la Côte d'Ivoire en ayant fait
jeu égal, a ensuite tenu en
échec l'Angola (2-2). Il affronte
le Burkina Faso, déjà éliminé,
lundi à Bata, et a besoin d'une
victoire combinée à une défaite
de l'Angola face aux Ivoiriens
pour espérer se qualifier au
détriment de l'Angola, en fonc-
tion des critères pour départa-
ger deux équipes ayant fait
match nul (différence de buts,
buts marqués, fair-play). 

«Mon groupe est constitué
de jeunes joueurs, la moyenne
d'âge est de 24 ans, a souligné
Mohammed Abdullah Mazda.
Ils engrangent de l'expérien-
ce.» 

«Notre génération a remis
le Soudan au premier plan, et
nous espérons désormais par-
ticiper à notre première Coupe
du monde, a avancé pour sa
part le capitaine des Crocodiles
du Nil, Hisam Mustaffa. Le
peuple soudanais en est fier. Il
ne faut pas oublier que le
Soudan est un des trois cofon-
dateurs de la CAF.» 

CAN-2012

RC KOUBA
La direction

renouvelle sa
confiance à

Rachid Hamada 
La direction du RC Kouba

(Ligue 2 algérienne de foot-
ball) a renouvelé sa confiance
à l'entraîneur Rachid
Hamada, en dépit de la posi-
tion du club banlieusard au
classement du championnat,
a indiqué le président démis-
sionnaire du conseil d'admi-
nistration de la SSPA/RCK,
Sofiane Mecheri. «Hamada a
toute notre confiance, il est en
train d'accomplir un excellent
travail. Je dénonce les agisse-
ments de certaines personnes
qui veulent déstabiliser l'équi-
pe», a affirmé le premier res-
ponsable du RCK à la radio
nationale, qui devra déposer
sa démission lors de la pro-
chaine assemblée générale
du club. 

Le RCK a renoué avec la
victoire vendredi, en s'impo-
sant à domicile face à l'US
Biskra (1-0), pour le compte
de la 17e journée. Lors de la
prochaine journée, prévue le
3 février prochain, les
Koubéens seront opposés au
Paradou AC (15e, 14 pts). A
l'issue de ce succès, le RCK
occupe 11e place au classe-
ment avec 21 points, à six lon-
gueurs du premier relégable,
SA Mohammadia (15 points).

ASO CHLEF

Medouar se projette 
sur la C1 africaine 

Le président de l'ASO Chlef,
Abdelkrim Medouar, a affiché
hier dimanche sa préférence
«pour la Ligue des champions
africaine que le championnat de
Ligue 1», malgré que son équi-
pe vient, pour la première fois
de la saison, d'occuper la 1re

place au classement en compa-
gnie du CR Belouizdad.
«Certes, nous sommes heureux
d'avoir réussi à atteindre la plus
haute marche du podium du
championnat, mais mon objectif
principal demeure la Ligue des
champions africaine où je mise
au moins sur une qualification à
la phase des poules», a indiqué,
à l'APS, le président chélifien. 

L'ASO, grâce à sa victoire
samedi face au CS Constantine
en déplacement (3-1), s'est his-
sée à la tête du tableau du
championnat, avec le CRB,
auteur lui aussi d'un précieux
succès en déplacement contre
la JSK (1-0), pour le compte de
la 17e journée. 

«Le fait de se retrouver lea-
der est une bonne chose pour
nous, notamment sur le plan
psychologique, car il nous per-
met de préparer les prochains
rendez-vous, en particulier la
Ligue des champions africaine,
dans la plus grande sérénité», a
ajouté le premier responsable
du tenant du titre. 

L'ASO est appelée à se
rendre à Ouagadougou
(Burkina Faso) pour y affronter
la formation locale d'ASFA,
entre le 17 et le 19 février pro-
chain, dans le cadre du match
aller du tour préliminaire de la
Ligue des champions, une com-

pétition à laquelle participe le
club pour la première fois de
son histoire. Et si Medouar mise
énormément sur cette épreuve,
c'est surtout, a-t-il dit, «pour en
tirer profit de ses dividendes
financières très importantes,
comparativement à celles du
championnat national». 

«Nous avons remporté le
championnat la saison dernière,
mais à l'arrivée, nous avons
bénéficié d'une prime de 500
millions de centimes de la part
de la Ligue du football profes-
sionnel, ce qui représente une
somme dérisoire par rapport
aux grands efforts consentis
pour s'adjuger le titre», a-t-il
poursuivi. 

Cela n'empêche pas, toute-
fois, le président chélifien de
souhaiter la consécration de
son équipe, pour la deuxième
fois d'affilée, en fin du cham-
pionnat de Ligue 1, même s'il

reconnaît que «le pari est très
difficile à réaliser». 

«Contrairement à la saison
passée où notre club avait prati-
quement fait cavalier seul dans
le championnat, en le terminant
avec 13 points d'écart sur le
second, la course au titre s'an-
nonce très serrée cette fois ci,
au point où personne n'est en
mesure de pronostiquer sur le
vainqueur final», a-t-il conclu. A
l'issue de la 17e journée du
championnat, l'ASO et le CRB
occupent conjointement la pre-
mière place avec 31 points, sui-
vis par les deux ex-coleaders
l'ES Sétif et l'USM Alger qui en
comptent 30 points chacun. 

Demain, les Chélifiens rece-
vront à domicile, pour le compte
de la 18e journée, la lanterne
rouge le NA Hussein Dey, alors
que les Belouizdadis accueille-
ront au stade du 20-aôut
(Alger), le WA Tlemcen (5e).

Éducateurs ou prévaricateurs ?
Au cours du week-end dernier, ce sont des entraîneurs qui se

sont distingués par un comportement incompatible avec leur fonction
d’éducateur. Ainsi, on a appris que le coach de l’O Médéa,
Belatrèche, a asséné un coup de boule a son homologue de l’ASMO
à la fin de la rencontre. A Tizi-Ouzou, des confrères ont rapporté l’in-
cident qui a opposé Ighil a un dirigeant du club. Enfin, lors du derby
USMA-USMH, tous les téléspectateurs ont assisté aux gesticulations
de l’entraîneur harrachi ; Boualem Charef, qui s’en est même pris au
caméraman de l’ENTV en lui demandant de ne pas filmer ses pitre-
ries malgré le fait que le club harrachi empochera bien une quote-
part sur cette retransmission. Franchement, cela fait beaucoup pour
des techniciens qui devraient maîtriser leurs nerfs et assumer leur
rôle d’éducateur. Ils devraient d’ailleurs s’inspirer de l’exemple de ces
entraîneurs étrangers qui exercent ici en Algérie et qui jouent les pre-
miers rôles tout en étant aimables et disponibles, à l’image d’un
Geiger à Sétif, d’un Bracci au MCA ou d’un Alain Michel à la JSMB.
La saison dernière, la LFP avait infligé pas moins de six mois de sus-
pension à l’Argentin Gamondi parce qu’il avait osé critiquer l’arbitra-
ge. Alors liberté d’expression, non et agressions oui ?
Malheureusement, cela semble être le credo chez nous.

H. B.

CEDRIC SI MOHAMED (GARDIEN DE BUT
DE LA JSM BÉJAÏA) AU SOIR :

«On peut toujours jouer le titre»

PARLONS-EN


